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Le procédé des tractions rythmées de la langue transformà en procédé
mécanique automatique. grâce à un appareil approprié, fournit le signe
automatique certain de la mort réelle ; signe accessible à tous, et consé
quemment réalisé dans lep meilleures conditions de vulgarisation ; en
même temps qu'il constitue du même coup, et solidairement, le moyen le
plus efficace de ranimation, de véritable résurrection, toutes les fois qu'elles
sont possibles ;

Etant donnée la détermination, à la fois expérimentale et pratique, de
la limite maxima de la persistance latente des propriétés fonctionnelles qui
constituent la mort apparente et le substratum organique et fonctionnel de
la ranimation en question, et cette limite étant en moyenne de trois heures,
le tracteur automatique de la langue doit, en conséquence, continuer à
fQnctionner sur le cadavre apparent, et à partir du moment le plus rappro-
clié de la mort extérieure ou objective, au moins pendant trois heures;

Et afin d'assurer, sans le moindre doute possible, à la .ois la certitude
de la mort et l'impdssibiliié confirmée de la ranimation provoquée. cette
continuationi de fonctionnement pourra et devra ûtre réalisée au-delà de la
limite en question, soit en doublant, on même en tripiant facultativement
cette durée.

Quelques réflexions à propos de la colite nuco-aeanbranense et de l'ippen.
. dielte qui se produit au cours de cette maladie

Par le DR Louis BEUnNiEi2, chirurgien des hôpitaux.

La colite muco-membraneuse est devenue depuis quelque temps à

l'ordre du jour et a été l'objet de nombreuses discussions tant au point de
vue de sa pathogénie qu'à celui de son traitement. Aussi, je tiens à présen-
ter ici le résumé des opinions que j'ai pu me faire au sujet de cette affec-
tion d'après sept malades que j'ai eu à soigner, dans la clientèle, bien
entendu. Je dis bien entendu, parce que, en effet, il est absolument excep-
tionnel pour nous d'avoir à observer ces sortes de malades à l'hôpital, car
ils entrent en général dans les services de médecine, où, d'ailleurs, on ne
peut, par conséquent, pas les suivre.

De plus, j'ai été appelé auprès de cinq de ces malades pour des acci-
dents purement chirurgicaux, survenus au cours de la colite muco-miem-
braneuse, et sur le caractère desquels je crois fort utile d'insister.
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